
Épreuves d’admission : épreuve de leçon

- Durée de la préparation : 5 heures
- Durée totale de l’épreuve : 1 heure maximum (25 minutes maximum de présentation et 35 minutes 
maximum d’entretien)
- Coefficient 5. L’épreuve est notée sur 20. La note 0 est éliminatoire.
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Attendus :

Dimensions théoriques et
culturelles

Analyse et expertise critiques des
éléments de la séquence fournis dans
le dossier

Connaissance et maîtrise de la
discipline (programmes, savoirs,
didactique et pédagogies)

Dimensions didactiques

Définition de visées spécifiques pour
la séance à créer, des pré-acquis des
élèves, des effets attendus

Description et explicitation des
apprentissages prévus pour les
élèves, appropriation des savoirs,
évaluation

Dimensions pédagogiques
Engagement personnel et argumentation 
des modalités pédagogiques de la séance
créée.

Précision et justification des pratiques 
plastiques, des compétences socio-
comportementales mises en œuvre



SUJET

Créez la séance n°1 de cette séquence de 3 séances.
- En vous appuyant sur l’analyse critique des données fournies dans le dossier ;
- En adaptant, modifiant ou non certaines modalités des autres séances.

Données contextuelles :

Cycle 4
5ème

Situation de pratique
Individuelle pour les séances 1 et 2

Dispositif de travail par groupes pour la séance 3

Classe entière
+/- 26 élèves

Éléments indicatifs sur la globalité de la séquence dans laquelle s’insère la séance attendue :
• Durée de la séquence : 3 séances de 1 heure par semaine.
• Lieu(x) : salle d’arts plastiques et couloir extérieur de la salle d’arts plastiques (espace d’exposition dédié 
à la discipline).

Questionnements des programmes travaillés pendant la séquence :
• La représentation plastique et  les dispositifs de présentation.

 L’œuvre, l’espace et le spectateur. La présentation de l’œuvre. 

Document 1 : Documents relatifs à la séquence.

Séance n°2/2.

Phase 1 : Une situation de pratique accompagnée d’un écrit individuel sur la pratique.

Les élèves terminent leur production plastique individuelle.
Ils choisissent un « rôle » : L’artiste, les commissaires d’exposition, le critique d’art, le spectateur. Ils 
disposent d’une fiche outil.
Ils peuvent travailler seul-e ou en binôme, dans l’espace de la salle d’arts plastiques pour la pratique 
individuelle et dans l’espace du couloir extérieur de cette salle.
Des élèves participent à l’accrochage de travaux d’élèves qu’ils auront choisis.

Photographies d’   élèves   au travail   :

Phase 2 : Une situation de verbalisation collective.



Document 2 : Documents relatifs à la séquence

Séance n°3/3

Productions plastiques, fiches élèves et écrits des élèves. Appui de la phase 2 de la séance.

Commissaires d’exposition, Lina, Zoïa : « C’est pour décorer les murs du collège ? Nous avons exploité un
côté nature et un côté abstrait. C’est pour que les œuvres soient regardées par tout le monde. Le côté 
gauche est art abstrait et le côté droit est plus nature… On pourrait appeler l’exposition : « L’art abstrait et 
l’art naturel ».

Spectateur, Louna : « Ca se voit que ça a été travaillé et recherché. Il y a différentes matières, comme de 
la peinture, du papier, des coquillages etc. Moi j’aime beaucoup du fait que ça déborde du cadre. J’aime 
la façon dont elles sont exposées car c’est par catégorie. Par exemple le thème de la mer, de la nature. Il 
y a différents arts comme l’art abstrait, moderne. Je trouve que dans chaque œuvre il y a un art différent ».

Critique d’art, Alban : « Je trouve cet espace très coloré et des œuvres attirent l’œil sur le thème du 
cadre. C’est de la gouache sur papier dans un cadre. L’artiste a voulu mettre des couleurs primaires en 
petits carrés. Je trouve ce travail attirant. Il y a une référence à Piet MONDRIAN ».

Artiste, Luca : « J’ai réalisé une peinture abstraite. J’ai voulu faire le même style de peinture que Jackson 
POLLOCK. Pour faire ma peinture, j’ai pris de la peinture et des pinceaux. J’ai pris mon pinceau et j’ai fait 



des petits coups. J’ai voulu faire de l’Art abstrait. Le thème était « Ca déborde », du coup même la 
peinture déborde du cadre. Donc ce cadre fait partie de l’oeuvre ».

Critique d’art, Maïa : « Bérénice a su mettre en valeur son envie de nature en faisant un cadre débordant 
de papillons en papier. Cette œuvre poétique nous donne envie d’avoir plus de fleurs dans son jardin. 
L’artiste n’a pas de références artistiques comme c’est son œuvre. Elle s’est inspirée d’ELLE-MEME et 
non pas d’une autre oeuvre. Le cadre en bois noir fait ressortir les papillons bleus, violets et roses. Les 
insectes sont dispersés tout autour du cadre vide qui donne l’impression qu’ils tournent en rond. J’ai choisi
de critiquer son œuvre comme je la trouve très originale ».

Critique d’art, Romane : « Les œuvres sont bien exposées et je n’aurais pas fait mieux. Je dis bravo à ce 
qui a été ait. Je trouve qu’il y a un côté nature. L’œuvre dont je parle est celle d Nine. La fleur est très bien 
faite. La mise en place du carton et des feuilles est bien mise. Je pense que son intention était de montrer 
beaucoup de couleurs et de nature. Ca montre la joie de la regarder. C’est parfait. Je ne pense pas qu’elle
a pris un artiste. C’est plus venu d’elle ».

Commissaire d’exposition, Liza et Léonore : « Nous avons choisi cet accrochage parce qu’avec le scotch, 
ça ne tenait pas. Nous avons mis l’œuvre avant celles qui représentent la nature pour faire comme s’il 
allait (personnage) vers la nature. Vu que le personnage marche, il sort du cadre.Titre : L’homme et la 
nature ».

Critique d’art : « Je pense que l’espace d’exposition est bien. Les œuvres ne sont pas trop espacées ni 
trop serrées. Pour moi l’œuvre répond aux questions attendues. Une partie déborde du cadre. Les reflets
3D avec le coton donnent un rendu très beau. Les couleurs sont gaies et le travail magnifique ».

Commissaire d’exposition. Soren : « L’exposition avec les nuages et les gouttes de pluie est poétique. Les
gouttes qui pendent donnent du mouvement. Elle est parfaitement placée et on imaginerait bien les 
gouttelettes tomber jusqu’en bas ».

Critique d’art, Lola : « L’espace d’exposition, c’est très bien réfléchi. Les élèves ont eu une technique 
incroyable pour faire cela, ce qui rend certaines œuvres très jolies. Clara a travaillé sur la pluie et 
quelqu’un d’autre sur les nuages. Elle a fait dépasser des gouttes d’eau du cadre. Je trouve ce thème 
intéressant. »

Le spectateur, Timéo : « Elle (cette production plastique) me fait de l’émotion. J’ai l’impression que c’est 
un téléphone qui prend en photo un feu de cheminée à l’intérieur d’un chalet ; avec une vue sur la 
montagne au printemps avec des marmottes qui courent et le petit village loin. Bref, ce cadre me donne 
envie d’aller en vacances à la montagne ».

L’artiste, Noam : « J’ai essayé de réaliser des émotions débordant du cadre. Vert = peur. Bleu = Tristesse.
Rouge = Colère. Rose = Amour. Blanc = Indifférence ».



 



Dossier, partie 2 : documents pédagogiques
Document 3

Document éduscol     :   
 https://eduscol.education.fr/3052/exposer-des-reproductions-d-oeuvres-dans-son-etablissement

Devenir commissaire d’exposition, mettre en œuvre un projet artistique :

L’intérêt de recevoir des œuvres dans son établissement scolaire, qu’elles soient prêtées par les musées 
nationaux ou par les FRAC (Fonds régionaux d’art contemporain), est multiple. Au-delà de la démarche de 
projet que nécessite le rôle de commissaire, les élèves sont invités à débattre du choix des œuvres et de leur 
organisation dans un espace d’exposition. Pertinence d’un accrochage thématique, historique ou par 

Médiateur, une préparation au Grand oral :

L’élève médiateur a pour tâche de rendre intelligible un projet artistique. L’éloquence est indissociable de ce
projet de médiation et permet de développer les qualités d’empathie, de réflexion et d’échange, comme la 
confiance en soi de l’élève en valorisant la prise de parole au cœur d’une exposition.

La mini-galerie, pour valoriser les productions des élèves :

Cette inscription dans les programmes, dès le cycle 2, invite le professeur à mobiliser les élèves dans la 
présentation de leur exposition et à leur faire éventuellement prendre conscience de la réception qu’en fera le
spectateur. Cette mini-galerie pourra prendre place dans l’école ou dans un lieu d’exposition. L’objectif est 
de permettre à l’élève de s’exprimer à l’oral. Ce projet pourra se faire à partir d’un audioguide, entièrement 
pensé et enregistré par les élèves. »

Document 4

La mini-galerie en arts plastiques : un espace pour apprendre autrement. Eduscol. Ressource mars 2016.

Cette réflexion se précise au cycle 3 : « Poursuivant le travail entrepris en cycle 2, les élèves sont engagés, 
chaque fois que possible, à explorer les lieux de présentation de leurs productions plastiques ou d’œuvres, 
dans l’espace scolaire ou dans des lieux adaptés, pour saisir l’importance des conditions de présentation dans
la réception des productions ou des œuvres. ».
La représentation plastique et le dispositif de présentation. La fabrication et la relation de l’objet à l’espace.

 • La mise en regard et en espace : ses modalités (présence ou absence du cadre, du socle, du piédestal...), ses
contextes (l’espace quotidien privé ou public, l’écran individuel ou collectif, la vitrine, le musée...), 
l’exploration des présentations des productions plastiques et des œuvres (lieux : salle d’exposition, 
installation, in situ, l’intégration dans des espaces existants...).
• La prise en compte du spectateur, de l’effet recherché : découverte des modalités de présentation afin de
permettre la réception d’une production plastique ou d’une œuvre (accrochage, mise en espace, mise en 
scène, frontalité, circulation, parcours, participation ou passivité du spectateur...).

Donner à voir ses productions, un plaisir à partager...
Lorsque l’on entre dans un établissement, il n’est pas rare de voir des productions réalisées par les élèves : 
dessins, peintures, collages affichés dans les couloirs, productions en volume suspendues ou posées lorsque 
l’espace le permet : sculptures, modelages, assemblages, etc. Cette présentation est appréciée des élèves qui 
peuvent ainsi partager leur travail et leur réflexion au-delà de l’espace de la classe, avec d’autres élèves, 
mais également avec enseignants, personnels de l’établissement, et parents. Ainsi ces affichages jouent un
premier rôle primordial : la valorisation des productions des élèves. « Le professeur s’assure que les élèves 
prennent plaisir à donner à voir leurs productions plastiques et à recevoir celles de leurs camarades. » (…)

https://eduscol.education.fr/3052/exposer-des-reproductions-d-oeuvres-dans-son-etablissement


Document n°5

Daniel FAVRE, chercheur en neuro-sciences, Eduquer à l’incertitude. Elèves, enseignants, comment sortir 
du piège dogmatique ? Editions DUNOD, Paris, 2016. 

Page 121 :
« Trois registres motivationnels :

1 La motivation de sécurisation, qui nourrit notre confiance et notre estime de soi.

2 La motivation d’innovation, qui fournit des récompenses intrinsèques à celui qui innove et réussit un 

apprentissage.

3 La motivation d’addiction, qui enferme dans des conduites répétitives.

(…) La motivation d’innovation est celle qui pousse à explorer, expérimenter, rencontrer et accepter des 
personnes différentes et nous tant par leurs pensées que par leurs valeurs ».

En lien avec l’ouvrage du même auteur, Daniel FAVRE, « Cessons de démotiver les élèves » : 19 clés pour
favoriser l’apprentissage. Paris, Dunod, 2015.

(EBOOKS BU inspé Rennes : https://www.cairn.info/cessons-de-demotiver-les-eleves-99782100728626.htm)

« Clé N°6. Expliquer comment on apprend. »

« Pourquoi on ne nous l’a pas dit plus tôt ? », demande un élève de quatrième à qui la professeur de 
mathématiques venait d’expliquer la courbe de l’apprentissage… (cf. figure 4) et : « Est-ce que les 
enseignants savent ce que cela nous fait, à nous élèves, quand on apprend ? » interroge un autre.

2J’ai trouvé ces questions tout à fait dérangeantes, en tant que formateur d’enseignants et, à ce titre, en partie
responsable du fait que la formation n’accorde pas plus de place à la dimension affective de l’apprentissage.

3D’où l’idée de cette clé destinée aux enseignants et aux éducateurs en général, afin qu’à leur tour ils 
puissent expliquer aux élèves les différentes étapes de l’apprentissage et les préparer à rencontrer les 
émotions qui le jalonnent.

Document 6

Compétences disciplinaires travaillées
Expérimenter, produire, créer

 Choisir, mobiliser et adapter des langages et des moyens plastiques variés en fonction de leurs effets dans 
une intention artistique en restant attentif à l’inattendu.

 Prendre en compte les conditions de la réception de sa production dès la démarche de création, en 
prêtant attention aux modalités de sa présentation.

Mettre en œuvre un projet artistique
 Faire preuve d’autonomie, d’initiative, de responsabilité, d’engagement et d’esprit critique dans la 

conduite d’un projet artistique.
 Concevoir, réaliser, donner à voir des projets artistiques, individuels ou collectifs.

S’exprimer, analyser sa pratique, celle de ses pairs ; établir une relation avec celle des artistes, s’ouvrir à 
l’altérité

 Expliciter la pratique individuelle ou collective, écouter et accepter les avis divers et contradictoires

Se repérer dans les domaines liés aux arts plastiques, être sensible aux questions de l’art
 Interroger et situer œuvres et démarches artistiques du point de vue de l’auteur et de celui du spectateur

https://www-cairn-info.scd-proxy.univ-brest.fr/cessons-de-demotiver-les-eleves--9782100728626-page-47.htm#pa2
https://www-cairn-info.scd-proxy.univ-brest.fr/cessons-de-demotiver-les-eleves--9782100728626-page-47.htm#pa3
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